
  

 
Yves Roberge est professeur de linguistique au Département d’études françaises de 
l’Université de Toronto depuis 1988. Il a fait ses études de bac et de maîtrise à l’Université 
de Sherbrooke et obtenu son doctorat de l’Université de la Colombie-Britannique (1986) 
avant de devenir chercheur postdoctoral  à l’UQAM et à l’Université de Toronto.  
 
Ses recherches actuelles se concentrent surtout sur la structure d’argument, les systèmes 
pronominaux et les objets nuls dans les langues romanes ainsi que leur développement 
dans la langue maternelle. Il a écrit et dirigé plusieurs livres et collections d’articles: The 
syntactic recoverability of null arguments (McGill-Queens), Syntaxe et sémantique du 
français (Fides; avec A.-M. Brousseau), La variation dialectale en grammaire universelle 
(Presses de l’Université de Montréal; avec M-T. Vinet), and Romance Linguistics: Theory 
and Acquisition (John Benjamins; avec A. Pérez-Leroux). Il participe comme co-chercheur 
à deux projets: une recherche subventionnée par le CRSH sur le développement des 
clitiques en acquisition L1 et un GTRC sur les asymétries d'interface des langues naturelles 
avec Anna Maria Di Sciullo. 
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Une analyse syntaxique du dativus commodi/incommodi des langues romanes 
  
Les arguments datifs bénéfactifs/adversatifs, aussi connus sous le nom de dativus commodi/incommodi 
(DCI) dans la tradition grammaticale latine, n’ont pas un comportement uniforme dans les langues 
romanes. Dans cette présentation, nous comparons les contraintes syntaxiques imposées aux DCI dans 
cinq langues romanes. Cette comparaison révèle une corrélation entre le redoublement clitique et :  
1) l’existence de DCI lexicaux; 2) la possibilité d’un DCI cliticisé à un inergatif nu. Nous étendons 
l’analyse de Pylkkänen’s (2002) aux datifs des langues romanes et proposons que le clitique DCI est 
toujours généré comme la tête d’une projection applicative haute. Les langues avec et sans 
redoublement diffèrent dans le type d’élément nominal qui peut se trouver dans la position de 
spécificateur de cet ApplP. Dans les langues avec redoublement clitique (roumain et espagnol), le DCI 
est en réalité identique à l’applicatif haut du bantou en ce qu’un DP lexical datif peut se trouver dans le 
spécificateur de cet ApplP. La tête applicative dans les langues à redoublement peut aussi introduire un 
pro comme argument appliqué, dans une relation d’accord avec le morphème appliqué. Dans les 
langues sans redoublement (français, portugais, italien), le DCI se comporte très différemment. Il ne 
peut apparaître que sous forme de clitique dans la position de tête de ApplP parce que les objets 
indirects lexicaux en tant que PP ne peuvent pas être générés dans Spéc ApplP. Une des conséquences 
de cette restriction est qu’un opérateur explétif est généré dans la position de spécificateur et lie un DP 
référentiel interne à VP; ceci rend compte de l’impossibilité de DCI avec les verbes inergatifs dans ces 
langues. 
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